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« Iln'y aura pas de bacheliers sur le carreau »
Gabriel Attal, le rapporteur du texte sur l'accès à l'université, appelle à la « vigilance» pour la rentrée 2018

ENTRETIEN supérieur, Frédérique Vidal. y tra- sions. Ce n'était pas lecauur AFB. proposb. Pour les étudiants qui
. vaille avec l'en&emble des acteurs. se retrouveraient sans filière il. l'is-

L'examen de la réforme Pour sécuriser cette liste de com- Ne risque-t-fi pas d'y avoir des sue de la proœdure, la commis-
de l'accès à J'université pétences requises, je dépo&e un bacl1elierssans place clans une sion placéesous l'autorité du rec-
débute en commission amendement qui lui donnera un formation i la prochaine ren- teur devra leur apporter des pro·
Il l:Assemblée natio- cadrage national pour éviter des trée,alorsque40oooétudiants positions les plus proches possi-

nale, mardi 5 décembre. Le député situations de concurrence ou supplémenUires sont attendus 1 bles de leurs attentes.
La République en marche Gabriel de compe'Utlon entre établisse- il' d b ch Ii 1Attal est rapporteur du texte. n y aura pu e a e ersure

ments, de même que des critères carreau. La ministre s'est engagée
pouvant all8raver les inégalités ilce que chaque étudiant qui sou-
sociales. Tesuis ainsi opposé Il ce haite poursuivre ses études ait
qu'on pmase demander aux can- une place Il la rentrée 2018.
didats Il la filière Staps d'avoir le
BAFA, qui coûte un millier
d'euros. Tous les jeunes ne peu-
vent pas se le payer.

Que ftpondez·vou. a\Ut
syndkats qui dénoncent,
demère ce projet de loi,
la mise en place d'une ••sélec-
tion ••ll'flJ1trée de l'univenltt!?

S'il s'agit de laisser entendre
qu'on voudrait fermer les portes
de l'université, c'est exactement
l'inverse. Nous partons d'un dou-
ble constat: JIfaut sortir du tirage
au sort, totalement arbitraire, et
garantie la réussite des étudiants,
alors que les taux d'échecs attei-
gnent plus de 60 %. Le gouverne-
ment met en place diverses me-
sures pour diminuer la pression
sur les filières tendues et prévoit
un meilleur accompagnement
des lycéens dans leur orientation.
Si la tension persiste dans certai-
nes filières, le choix entre les élè-
ves se rera en fonction de la cohé-
rence entre leur profil, leur moti-
vation et la formation choisie.

Comment les ••attendus ••
de chaque licence, c'm·l-dire les
compétenCl!lljugées nécessaires
poUl' '1réussit, seront·ils déftnI.s?

La ministre de l'enseignement

La mite en œuvre de la
réfol'Dle dans un calendrier
si serré promet
d'être compUquée .••

Notre système vit de fortes tur-
bulences depuis plusieurs années
en raison du nombre croissant

N'ex1ste-t-il pas un risque
de sélection sociale, alors que

le dossier d'un candidat poutra
être examiné?

Aujourd'hui, la sélection sociale
existe. elle se fait par l'échec. Pour
y remédier, le projet de 101prêvoit
que les universités apportent un
accompagnement pédagogique
aux bacheliers qul arrivent sans
avoir toutes les compétences né-
cessaires pour réu!>slr. Nous
ouvrons également des places
supplémentaires en BTS.Pourune
plu!> grande lisibilité du système

de l'enseignement supérieur,
je dépose aussi un amendement
pour que, d'ici à 2020, l'ensemble
des formations du supérieur
soient présentes sur la nouvelle
plate-forme pour leur!> admis-

d'étudiants. On ne sort pas de tel-
les turbulences cm quelques mois
seulement. Notre réforme, struc-
turelle, va monter en puissance.
D'ici là, il faudra être très vigilant
SUl la prochaine rentrée à l'uni-
versité. Le!>enjeux à court terme
sont réel$, nOUll sommes tous
conscients qu'il faut une forte
mobilisation de l'ensemble des
acteurs sur un temps court.

Quelle'lIont le. difficultés?
Plusieurs points de vigilance

existent. JIfaut que les universités
apportent une réponse iltous les
vœux des bacheliers. Et que ces
derniers se positionnent rapide-
ment sur les choix qui leur sont

Craignez-vous une mobilisa-
tion de la leunesse contre
cette réforme, en particulier
des syndicats lycéens?

Pourquoi craindre la rue face il
une réforme pour l'émancipa-
tion des leunes? L'opinion pu-
bllque a évolué, il n'y a rien de
plus injuste que d'être Uré au
sort Aujourd'hui, je ressens un
soutien à la réforme. La FAGE,
premlère organisation étu-
diante, la regarde positivement.
Ceux qui contestent la réforme,
que proposent-ils comme alter-
native, sinon le mQlntien du ti-
rage au sort? Si leur seule ré-
ponse est de créer massivement
des places, je rappelle que cons·
truire des universités du jour au
lendemain, cela n'existe pal>.Il Y
aura des création!> de places,
mals si les places étaient le seul
sujet, nous aurions 100 % de
réussite il la fac aujourd'hu Il La
France insoumise (LFI) assène
des contre-vérités, eUe veut los-
trumentallseJ la jeunesse contre
cette réforme. A ce stade, eUe n'y
parvient pas._
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Les futurs «attendus» à l'entrée de l'université font débat
Jo. Q,UOI VONT ressembler Ie$ compéten-
teS - ou «attendus •• pour reprendre la
terminologie du ministère de l'enseigne-
ment supérieur - qui vont être exami-
née!>chel'. les futurs étudiants avant leur
entrée à l'université, censéesarnéliocer
les résultats en licence? Le sujet est parti-
cullèrement sensible pour les quelque
700000 lycéens de terminale qui atten-
dent deconmûtre le détail des nouvelles
règle!>du jeu à l'entrée il l'université.

Selon un document compilant J'en-
semble des desiderata des confèrences·
de doyens des différents domaines dIs·
ciplinaires, que Le Mondt s'est procuré
et qui il été transmis au ministère de
l'enseignement supérieur, les déclinai-
sons de prérequis envisagées dans les
quelque 45 mention!> de licence appa-
raissent très diverses.

Assortiment de compétences scientifi-
ques, d'expression écrite, sportives et

touchant Il l'Investissement associatif en
Sciences et techniques des activités phy-
siques et sportives (STAPS); aptitude à
l'expression orale et écrite, à l'analyse de
texte, à la iogique, ou encore intérêt pour
les questions historiques, sociélales et
politiques en licence de droit; bon niveau

d'expression en langue française, dans
une langue étrangère, dans une disci-
pline scientifique, intérêt pour les scien-
ces du vivant et la démarche scientlfiqlle,
motivation et autonomie, en psycholo-
gie ...La ministre de l'enseignement supé-
rieur, Frédérique Vidal. va devoir tran-
cher bien vite ce cadrage national par
mention de licence: eUe s'est engagée à
communiquer les attendus aux lycéens
avant les vacances de Noël Des annonces
sont attendues dans les prochains jours.

Cependant, ces critères en cours de dé-
finition sont loin de faire l'unanimité
dans la communauté universitaire. «Plus
onavance, plus on voit ql.lon se dirige Vl!1\$

une usint à gaz, avec des attendus anar-
chiques, une inflation de compétences de-
mandhs qu'on ne salt absolumlmt pos
mmment on pourra évaluer, alol\$ qu'enes
ne le sont ptJ$ au lycée ••, s'indigne Hervé
Cbristofol, secrétaire général du Snesup-
fSU (syndlcal national de l'enseigne-
ment supérieur). A l'UNEF, syndicat étu-
diant qui dénonce la «sélection" instau-
rée à l'université avec cette réforme, on
craint que chaque établissement puisse
faire véritablement ce qu'il veutllvec des
attendus aussi «floUJ",

Suftn froid ••
Moins aiacmlste, le SGEN-CFDTne man-
que pas de releverlanécessité d'harmonI-
!>eret de trier. en écartant certains atten-
dus farfelus. «Demander aux lycéenJ une
maîtrise de l'expression écrite nest ponc'
ceptable, sauf à consfdérer que les bache-

liers sont analphabètes ••, relève son secré-
taire général adjoint, Franck Louceiro.

Cet examen des dossiers des candidats
provoque surtout des sueurs froides chez
les universitaires. En effet. ce sont entre
2 et 2,5 millions de vœux auxquels les
universités devront apporter une répon-
se, d'après l'hypothèse des documents
annexes au projet de loL «Nous nClllons
pas pouvoir examiner un à un tous/Bsdas-
siel\$, affirme d'emblée François Germi·
net, à la tête de la commission formation
de la conférence des présidents d'univer-
sité (CPU}.Nous utlUserons/es diffirents
outils de laJUture plate-formedadmission
pour effectuer un premier tri entre ceux
quI. sans d!fflCLIlté,remplissent les atten-
dus et ceux quL à l'inverse, en sont loin et
ont besoin qu'lm /Bur propose un accom-
pagntment, pour pouvoir se ooncentnr
suries dossiel\$ du candidats tangents .•. _
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